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Conclusion Générale

Le système de classificateurs numéraux a été le sujet de diverses études antérieures en

syntaxe, en sémantique, en typologie et en psycholinguistique. Nous espérons que cette thèse

contribuera à comprendre pourquoi autant de recherches sont consacrées à ce système, qui, à

première vue, pourrait paraître comme un phénomène relativement marginal à ceux qui n'ont

jamais eu l'occasion de se familiariser avec une langue à classificateurs. En effet, les classificateurs

posent aux linguistes des questions intéressantes à plusieurs égards. En guise de conclusion, nous

résumons ci-dessous quelles sont ces questions dont les réponses restent encore en suspens.

Premièrement, les classificateurs assument plusieurs fonctions différentes au sein d'un

système linguistique. Dans le premier chapitre de cette thèse, nous avons montré la diversité des

questions que soulève le fonctionnement de classificateurs. Les classificateurs numéraux ne

représentent certes qu'un des différents types de classification nominale, mais placés dans une

perspective typologique, ils peuvent nous aider à comprendre quels sont les principes d'ordre

général auxquels les systèmes de classification linguistiques doivent obéir et comment ces derniers

peuvent diverger dans leur façon de s'y conformer. Grâce aux efforts collectifs de nombreux

linguistes durant ces dernières décennies, le profil général de ces systèmes commence à émerger.

Cependant, le rapport à la fois synchronique et diachronique entre différentes fonctions

linguistiques de classificateurs reste à élucider. Par exemple, pourquoi les fonctions qu'assument

les classificateurs numéraux (telles que quantifiante, classificatoire, anaphorique, référentielle etc.)

sont telles qu'elles sont, et quelles sont les raisons pour lesquelles leurs fonctions sont limitées

précisément à celles-là. Quels sont les relations historiques entre les différentes fonctions, et quel

rationnel explique le rapport de dérivation entre elles. Ce sont des questions pour lesquelles il est

nécessaire de proposer un cadre explicatif d'une portée générale. Celui-ci doit apporter non

seulement des éléments de réponse sur l'origine des classificateurs, mais surtout sur leur façon

d'évoluer dans le temps. A cet égard, le résultat de notre enquête reste encore trop spéculatif pour

proposer un modèle, mais nous espérons qu'elle pourra être la source d'inspirations pour les

travaux ultérieurs.

Deuxièmement, les études sur les classificateurs numéraux impliquent nécessairement des

problématiques relatives à la question de quantification en général. Nous avons montré dans cette

thèse plusieurs types d'approche différents à ce propos. La description sémantique des

quantificateurs nécessite l'élaboration d'un cadre d'analyse permettant de tenir compte des modes

de référence en contexte ainsi que du sens de constructions syntaxiques. Quant à la description

syntaxique du fonctionnement des classificateurs, on doit ne pas masquer par une théorisation

formaliste l'importance de la conceptualisation de procès/événements et celle du sens lexical. Il est

nécessaire de réexaminer la syntaxe des quantificateurs japonais en s'appuyant sur une analyse

attentive des prédicats verbaux de la langue étudiée.

  Troisièmement, les classificateurs constituent un domaine privilégié pour observer les

rapports entre la cognition, le lexique et la grammaire. Dans cette thèse, nous avons discuté de trois
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principaux axes de recherches qui portent sur ce thème : 1/les études de lexicalisation et de

grammaticalisation, 2/celles d'acquisition et de développement cognitif chez les enfants et 3/celles

de catégorisation.

Concernant le premier axe, étant donné la limite des études sur un seule système de

classificateurs spécifiques, il est indispensable de comparer plusieurs différents systèmes qui sont

génétiquement ou géographiquement apparentés pour faire ressortir des généralisations

empiriquement valables. Dans cette thèse, nous n'avons pas su profiter de ce type de travaux pour

situer les classificateurs japonais par rapport à ceux d'autres systèmes similaires. Ce sera un travail

qui devra être mené en collaboration avec des spécialistes des différents langues concernées.

Sur l'acquisition des classificateurs, plusieurs travaux importants ont vu le jour dans ces dix

dernières années. Ces travaux ont montré qu'il existe des universaux qui sont clairement en rapport

à la fois avec l'acquisition de constructions syntaxiques d'un côté et avec le développement

conceptuel guidé par les connaissances ontologiques de l'autre. Il faudra mettre ces résultats en

rapport avec les études sur la lexicalisation/grammaticalisation pour donner une vue dynamique

du fonctionnement des classificateurs. Par ailleurs, alors qu'il existe des études aphasiologiques

telles que celle d'Ahrens (1994) ou celle de Tzeng et al. (1991) sur les classificateurs chinois, ceux de

japonais n'ont pas encore été étudiés par une approche neurolinguistique. Il est urgent d'aborder ce

thème de recherche, dont on doit comparer le résultat avec les données acquisitionnelles. Cette

comparaison sera non seulement bénéfique pour une meilleure compréhension de la nature des

classificateurs, mais elle nous permettra surtout d'appréhender le rapport entre le langage et la

cognition.

Le troisième axe de recherche est d'étudier les classificateurs par des méthodes

expérimentales développées dans des travaux sur la catégorisation en psychologie cognitive. Nous

avons présenté dans cette thèse la première tentative de ce genre. Les résultats que nous avons

obtenus sont certes encourageants, mais ils nous apprennent en même temps qu'il est nécessaire

d'élaborer un modèle de processus plus précis qui tiendra compte de deux aspects de

classificateurs : outils grammaticaux et catégories conceptuelles. Nous espérons qu'en

approfondissant nos connaissances sur le statut des morphèmes linguistiques dans le traitement

linguistique et en apprenant à mieux contrôler les différents paramètres dans les procédures

expérimentales, nous saurons obtenir des résultats théoriquement plus fructueux.

Il nous reste ainsi beaucoup de travail en perspective pour chacun des thèmes que nous

avons abordés dans cette thèse. Mais ce sont des thèmes de travail qui, nous le croyons, pourront

enrichir notre vision sur le langage.  


